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LA PHO'l'0GIllPHl|l
A TRAVERS LES CORPS OPAQUES

Le monde savant est extrêmement agité
par une communication récente sur la pré-
sence de rayons invisibles pour þÿ l ' S i lhu-

main, mais que découvre très bien þÿ l ' S i l

photographique. ll les découvre à tiavers

la matière opaque. Il n`est portes ni mu-

railles qui empêchent ce phénomène de se

produire.
`

Pour êtreplus clair, prenonsdes exemples :

Les os de la main sont enveloppés par la

chair et les muscles; nous ne les voyons
pas. þÿ L ' S i lphotographique passe outre la
chair et va directement au squelette de la

main, qu'il traduit presque nettement.

Autre exemple. On expose devant Pap-
pareil photographique une caisse de bois :

Pépreuve donne la représentation -d'uno

sphère - þÿ l ' S i lphotographique a vu la

sphère à travers le bois.
C'est M. Poincaré qui a fait connaitre à

l'Académie des sciences ces choses sur-

prenantes. lla fait circuler des épreuves
d'objels dont Pimage aété reproduite aussi
à travers les corps opaques. Une des

épreuves reproduit exactement Pimage

d`une boussole photographiée à travers un

petit couvercle en métal, une autre l'image
cl`une serrure située à l'intérieur, prise à
travers une porte très mince, etc., etc.,
une autre enfin, un objet quelconque pho-
tographié à travers un gros livre.

Les épreuves émanent du laboratoire
d'un savant allemand, M. þÿ R S n t g e n ,de

Vurtzbourgz L'Allemagne en parle depuis
longtemps. ljempereur Guillaume a voulu
voir de près le savant et se faire expliquer
Fexpéricnce. Transporté d'enthousiasme,
sur le champ il l`a nommé chevalier de la
Couronne.

La loi de cette découverte qui renverse

tant de lois établies et qui apprendrait la

circonspection aux pédants si les leçons
leur prolitaient, cette loi n'est pas connue.

La technique du phénomène l'est davan-

tage.
Les rayons qui ont le pouvoir d"être

aperçus à travers les corps opaques ne sont

pas des étrangers pour nous, ce sont ceux

que 1'on voit dans les tubes de Geissler, ces

tubes de verre dans leaquels on fit le vide
et qui s'óclairent dès qu'on les met en

contact avec une électrode. Les rayons qui
s'accumulent au pôle négatif, rayons que
Crookesaétudiés sous le nom de rayons
cathodiques, jouissent de propriétés spé-
ciales. Dans le phénomène que démontre
M. þÿ R S n t g e n ,invisibles pour nos yeux, ils
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traversent les corps opaques et impres-
sionnent une plaque photographique mise
en regard derrière ce corps'

*

(L'Eclair, 24 janvier 1896)

Trois auteurs vieillis
Bizouard; Des Mousseaux; De Mirville

(Suite)

Je ne dirai rien des passages consacrés à.
la critique des savants officiels ou officieux

qui ne veulent rien voir et rien entendrede
contraire à leurs théories : M. de Mirville
est admirable de verve énergique et de

logique railleuse.
Ce n'est pas qu'il n'y ait rien à critiquer

dans ce premier volume. M. de Mirville ne

savait pasque l'Arabe produitun envoû-
tement d'amour par sa seule volonté au

moyen de bouquets (1), et il a répété que
Grandier avait ensorcelé des religieuses par
ses bouquets <1 avec l'aide du démon þÿ : : .

A partir du second to1ne,l'écrivain expose
l'histoire des faits merveilleux dans Phu-
manité et discute les théories des philoso-
phes. « Tout en reconnaissant, dit-il, le
droit exclusif de Dieu à faire de vrais et

grands miracles, le surnaturel pour nous se

confondra provisoirement avec le surhu-
main, c'est-à-dire qu'il sera la manifesta-
tion sensiblc, extérieure et anormale, de
tout être supérieur à. l'humanité, interve-
nant dans Phistoire générale et privée. þÿ : :

Un esprit aussi distingué que le sien aurait
donc admis, å la rigueur, Paxiome de nos

occultistes contemporains : « lc hasard
n'existe pas; le surnaturel n'existe pas. þÿ : :

Les vues de M. de Mirville sur la philo-
sophie de l'histoire sont aussi hardíesqu'in-
tóressantes. Les dix Patriarches conseillés

par les anges sont rapprochés des dix ki de
la Chine, des dix rois chaldéens, des dix Ma-
harchis indous. L'ère des géants est rap-

þÿ l l :EZ Ktab, par Paul de Régla.

pelée (un peu sommairement) avant celle
des Mânes. De bonnes pages sont consa-

créesau déluge et à l`étude du premier ca-

tholicisme qui lui succéda. Ilconstate, avec

Mgr Gerbet (auteur du Dogme générateur
de la piété catholique), que les cultes beaux
furent alors les émanations plus ou moins

purcsd'une mêmereligiondugenrehumain.
Il compare les attributs de la Vierge avec

ceux de Neith ou Hathor, d'Anaïtis, de la
Magna Mater (Minerve, Pallas ou Cybèle),
et de la Maia romaine. Des pages magistrales
exposent la diffusion de la première idolâ-
trie par les enfants de Cham jusque dans
l`Inde et l'Egypte,la confusion des langues,
la dispersion des peuples, le rôledes Esprits
dans la construction des monuments cyclo-
péens et Pétablissemcnt des cultes. Le
Zohar est cité avec respect (tandis que
M. Bataille, qui ne l'a point lu, y voit une

þÿ S u v r edu démon) ; et la bonne Kabbale est

opposée à la Kahbale corrompue, d'après
les travaux du chevalier Drach. -

M. de Mirville, sans être occultiste,admet
avec saint Paul (Colon. I.) que ce monde est
le miroir énigmatique de la vérité pure,
et s'appuie sur la théorie des paradigmes
de Platon.

Préoccupé de l'action permanente des
esprits, il donne peut-être trop dlimportancc
à de vieux livres sans critique au sujet de
Yintluence des serpents, de la lycanthropie,
qui ferait pousser une couche de poils å
l'intérieur du derme des lycanthropes, des
croix dessinées sur des vêtements pendant
de grandes calamités, des coups de foudre
lancés par une intelligence qui parfois
frappe les instruments du sacrifice de la
messe, parfois tue des bergers parce qu'|ls
s'amusent à la dire, des aérolithes qui mi-
traillent une région et remontent dans le
ciel, etc. f

Néanmoins, l'étudiant occultiste pourrait
trouver beaucoup à glaner dans les volu-
mes de ce penseur éloquent.

Les autres ouvrages catholiques publiés
depuis 1871 sur la mystique et les sciences
occultes sont en assez petit nombre. ll faut
mentionner, en première ligne, la Mys-



'

5 _
. «.':'!èl§:_-_ þÿ : _.__.__.,_+_%auíí!L_...__. __ *Á _» ¢¿...

'LE VOILE D'ISlS 7-
l 

tique divine éditée en quatre volumes
chez Poussielgue par M. l'abbé Ribet, de
1879 à 1884: l'ouvrage corrige celui de

Coerres, traduit par Ch. Sainte-Foi et

publié par le même éditeur, mais il y
ajoute peu de faits nouveaux. A la suite des
événements de 1871, on a vu paraître
plusieurs ouvrages sur les prophéties mo-

dernes: le 1" tome des .Voix prophétiques,
édité chez Palmé en 1872 par M. Pabbé

Curicque, renferme des pages du plus haut
intérêt sur les apparitions du Sauveur, de
la Vierge et des Saints, sur les stigmatisées
du xix" siècle, et sur certains phénomènes
jugés prophétiques. Feu Adrien Peladan a

publié, de188íà 1890, sesAnnales du Sur-~
naturel, qui ne parlent guère que des pro-
phéties modernes. D'autres auteurs catholi-
ques, avant M. Bataille, ont fait non pas
des expérimentations, mais des études
critiques et dogmatiques: Le Merveilleux
et la Science, par M. l'abbé Elie Méric (l);
les Contre/`aç0ns des Miracles par le P.
de Bouniot; Satan et la magie de nos

jours, par M. de Bruignac. Aucun de ces

écrivains n°a été assez impartial et éclairé
pour reconnaitre qu*il y a une théurgie
opposée à la magie noire, et assez bien doué
pour trouver quelque vérité nouvelle.

SATURNIXUS

Bibliographie

Notre distingué collaborateur, F. Jollivet
tfastelot, prépare une subtile étude qui
paraîtra dans le courant de l'année chez
('hamue1.

Titre: Commept on devient alchimiste.
.

.---Qi

Notre ami Vurgey nous communiquelcs
renseignements suivants susceptibles d`ai-
der considérablement les chercheurs.

 _

1. -- Letonzey et ÂVé,1'l1`2 du Vieux-Colombier.

Classification bibliographique de l'occul-
tisme d'après le système décimal de Dervey,
adopté parl'office bibliographique internatio-
nal.

(0. Ouvrages généraux ; 1. Philosophie ;
2. Religion ; 3. Sociologie; 4. Philologie;
5. Sciences; 6. Sciences appliquées; 7.
Beaux-Arts ; 8. Littérature; 9.Histoire.)

100. Philosophie en général.
110. Métaphysique.
120. Sujets métaphysiques.
130. L'espritet le corps.
110. Systèmes philosophiques.
150. Facultés mentales.
160. Logique.
170. Éthique.
180. Philosophes anciens.
190. Philosophes modernes.
105. Périodiques.
106. Sociétés.
109. Histoire.
112. Méthodologie.
119. Quantité etnombrc.
124. Téléologie.
128. L'Ame.
133. Apparitions. Sorcellerie. M agie.
133,3 Divination.

'

133,4 Sorcellerie.
133,5 Astrologie.
134. Mesmérisme. Double vue. Magné-

tisme.
,-

þÿ 1 . 5 ; : .Somnambulisme.
137. Tempéraments.
138. Physiognomonie.
139. Phrénologie.Photographiementale.
141. Idéalisme. Transcendantalisme.
143. Intuition. `

149. Autres systèmes.
1-19,09 Occultisme.
161. Symbolique.
109. Analogie. Correspondance.
170,6 Sociétés pour la culture morale

(Martinisme).
181. Orient.
181,2 Egypte.
181,3 Kabbale.
189. Chrétiens primitifs et médiévistes.
189,1 Gnostiques.
189,5 Agrippa. Paracelse.
191. Françis.
191,9 (Fabre d'()livet).
Les 2", 3", 5° et9" centaincsdoivent aussi

être consultés aux nombres suivants:
912. Théosophie.
215. Religion et science.
219. Analogies. Correspontlaiices;
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220. Bible.
220,94 Chronologie biblique.
228 Apocalypse.
231. Dieu, Unité, Trinité, etc.

2-16 Symbolisme.
270 Histoire religieuse.
271 Ordres monastiques.
273 Hérésies.
289 Sectes chrétiennes secondaires.

289,4 Eglise Svedenborgienne;
' 291. Mythologie comparée.

294. Bouddhisme.
301. Théories sociales (Synarchie).
355. Sociétés secrètes.
365,1 Franc-Maçonnerie. Rose-Croix.
398. Folklore. Traditions.
538. Magnétisme.
538,7 Magnétisme terrestre.

540,1 Alchimie, Hermétisme, Spagyris-
II18.

921. Biographie des philosophes.
929,712 Ordre souverain de la sainte mi-

lic¢iaJdgCl1rist et du Temple de Salomon.
a ib iographie occult V. 'i d'

0l6;189.t)9.
e S n 'quç par

On remarquera que des trois collectiwiis-
tes les plus intéressants: Temple, Rose-

Croix, Martinisme, la première est dans

l`histoire, la seconde dans la sociologie et

la troisième dans la philosophie. On appré-
ciera également Pesprit delogique qui a placé
l`Alchimie à la première unité de la Chi-
mie.

V.
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